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Je tiens à exprimer ma sincère reconnaissance aux centaines d'hommes et de femmes qui m'ont écrit pour me raconter comment ils ont utilisé leur imagination pour créer un plus grand bien pour les autres et pour eux-mêmes, afin que nous soyons mutuellement encouragés par la foi de chacun. Une foi qui a été fidèle à la réalité invisible de leurs actes imaginaires. Le manque d'espace ne permet pas de publier toutes les histoires dans ce seul volume. Dans la tâche difficile de sélection et d'organisation de ce matériel, Ruth Messenger et Juleene Brainard ont été d'une aide inestimable. - Neville


 





Chapitre 1 : La loi : L'imagination crée la réalité


 


"L'homme est toute l'imagination. Dieu est l'homme et existe en nous et nous en Lui... Le corps éternel de l'homme est l'imagination, c'est-à-dire Dieu lui-même" - Blake


 


Le but de la première partie de ce livre est de montrer, à travers des histoires vraies, comment l'imagination crée la réalité. La science progresse par le biais d'hypothèses testées provisoirement, puis acceptées ou rejetées en fonction des faits de l'expérience. L'affirmation selon laquelle l'imagination crée la réalité n'a pas besoin de plus de considération que ce que permet la science. Elle se vérifie dans la pratique.


 


Le monde dans lequel nous vivons est un monde de 


 


l'imagination. En fait, la vie elle-même est une activité d'imagination ; "Pour Blake", écrit le professeur Morrison de l'université de St Andrews, "le monde trouve son origine dans une activité divine identique à ce que nous connaissons nous-mêmes comme l'activité d'imagination", sa tâche étant "d'ouvrir les yeux immortels de l'homme vers l'intérieur des mondes de la pensée, vers l'éternité, toujours en expansion dans le sein de Dieu, l'imagination humaine".


 


Rien n'apparaît ou ne continue d'exister par une puissance propre. Les événements se produisent parce que des activités imaginaires relativement stables les ont créés, et ils ne continuent à exister que tant qu'ils reçoivent un tel soutien. "Le secret de l'imagination", écrit Douglas Fawcett, "est le plus grand de tous les problèmes à la solution desquels aspire le mystique. Pouvoir suprême, sagesse suprême, 


 


le plaisir suprême réside dans la solution lointaine de ce mystère."


 


Lorsque l'homme aura résolu le mystère de l'imagination, il aura découvert le secret de la causalité, à savoir : L'imagination crée la réalité. Par conséquent, l'homme qui est conscient de ce qu'il imagine sait ce qu'il crée ; il réalise de plus en plus que le drame de la vie est imaginaire - et non physique. Toute activité est au fond imaginaire. Une imagination éveillée travaille dans un but précis. Elle crée et conserve le désirable, et transforme ou détruit l'indésirable.


 


L'imagination divine et l'imagination humaine ne sont pas du tout deux pouvoirs, mais plutôt un seul. La distinction valable qui existe entre les deux apparences ne réside pas dans la substance avec laquelle l'imagination divine et l'imagination humaine sont liées.


 


dans le degré d'intensité du pouvoir opérant lui-même. Agissant à haute tension, un acte imaginal est un fait objectif immédiat. Si la tension est faible, l'acte imaginaire se réalise dans un processus temporel. Mais que l'imagination soit à haute ou à basse tension, elle est "la Réalité ultime, essentiellement non objective, d'où les objets se déversent comme des fantaisies soudaines" (Hermann Keyserling, Comte, "Le journal de voyage d'un philosophe"). Aucun objet n'est indépendant de l'imagination à un ou plusieurs niveaux. Tout ce qui existe dans le monde doit son caractère à l'imagination sur l'un de ses différents niveaux.


 


"La réalité objective", écrit Fichte, "est uniquement produite par l'imagination". Les objets semblent si indépendants de la perception que nous en avons que nous sommes enclins à oublier qu'ils sont redevables à l'imagination.


 


leur origine à l'imagination. Le monde dans lequel nous vivons est un monde d'imagination, et l'homme - par ses activités imaginaires - crée les réalités et les circonstances de la vie ; il le fait sciemment ou inconsciemment.


 


Les hommes accordent trop peu d'attention à ce don inestimable - l'imagination humaine - et un don est pratiquement inexistant s'il n'y a pas une possession consciente de celui-ci et une volonté de l'utiliser. Tous les hommes possèdent le pouvoir de créer la réalité, mais ce pouvoir dort comme s'il était mort, lorsqu'il n'est pas consciemment exercé. Les hommes vivent au cœur même de la création - l'imagination humaine - et ne sont pourtant pas plus sages pour ce qui s'y passe. L'avenir ne sera pas fondamentalement différent des activités imaginaires de l'homme ; c'est pourquoi l'individu qui peut convoquer l'imagination de l'homme est le mieux placé pour le faire.


 


à volonté toute activité imaginative qui lui plaît et pour qui les visions de son imagination sont aussi réelles que les formes de la nature, est maître de son destin.


 


L'avenir est l'activité imaginative de l'homme dans sa marche créatrice. L'imagination est le pouvoir créateur non seulement du poète, de l'artiste, de l'acteur et de l'orateur, mais aussi du savant, de l'inventeur, du commerçant et de l'artisan. Son abus dans la création d'images sans retenue et sans goût est évident ; mais son abus dans la répression excessive engendre une stérilité qui prive l'homme de la richesse réelle de son expérience. Imaginer des solutions nouvelles à des problèmes toujours plus complexes est bien plus noble que de fuir les problèmes. La vie est la solution continuelle d'un problème continuellement synthétique. L'imagination crée des événements. Le monde, créé par l'imagination des hommes,


 


comprend un nombre incalculable de croyances en guerre ; par conséquent, il ne peut jamais y avoir d'état parfaitement stable ou statique. Les événements d'aujourd'hui sont susceptibles de perturber l'ordre établi hier. Les hommes et les femmes qui font preuve d'imagination perturbent invariablement la tranquillité d'esprit préexistante.


 


Ne vous inclinez pas devant le diktat des faits et n'acceptez pas la vie sur la base du monde extérieur. Affirmez la suprématie de vos actes imaginaires sur les faits et soumettez-leur toutes choses. Tenez fermement à votre idéal dans votre imagination. Rien ne peut vous l'enlever si ce n'est votre incapacité à persister à imaginer l'idéal réalisé. N'imaginez que les états qui ont de la valeur ou qui promettent bien.


 


Essayer de changer les circonstances avant de changer son activité imaginaire, c'est


 


lutte contre la nature même des choses. Il ne peut y avoir de changement extérieur sans qu'il y ait d'abord un changement imaginaire. Tout ce que vous faites, sans changement imaginaire, n'est qu'un réajustement futile des surfaces. Le fait d'imaginer que le souhait s'est réalisé entraîne une union avec cet état, et pendant cette union, vous vous comportez conformément à votre changement imaginaire. Cela vous montre qu'un changement imaginaire entraînera un changement de comportement. Cependant, les modifications imaginaires ordinaires que vous subissez lorsque vous passez d'un état à un autre ne sont pas des transformations, car chacune d'elles est rapidement suivie d'une autre en sens inverse. Mais lorsqu'un état devient si stable qu'il devient votre humeur constante, votre attitude habituelle, alors cet état habituel définit votre caractère et constitue une véritable transformation.


 


Comment le faire ? Abandon de soi ! Voilà le secret. Vous devez vous abandonner mentalement à votre souhait réalisé dans votre amour pour cet état, et ce faisant, vivre dans le nouvel état et non plus dans l'ancien. Tu ne peux pas t'engager envers ce que tu n'aimes pas, donc le secret de l'auto-engagement est la foi - plus l'amour. La foi, c'est croire à ce qui est incroyable. Engagez-vous dans le sentiment d'un souhait réalisé, dans la foi que cet acte d'auto-engagement deviendra une réalité. Et il doit devenir une réalité parce que l'imagination crée la réalité.


 


L'imagination est à la fois conservatrice et transformatrice. Elle est conservatrice lorsqu'elle construit son monde à partir d'images fournies par la mémoire et l'évidence des sens. Elle est créative et transformatrice lorsqu'elle imagine les choses telles qu'elles devraient être, 


construit son monde à partir des rêves généreux de la fantaisie. Dans le cortège des images, celles qui priment - naturellement - sont celles des sens. Néanmoins, une impression actuelle des sens n'est qu'une image. Elle ne diffère pas en nature de l'image d'un souvenir ou de l'image d'un souhait. Ce qui rend une impression de sens présent si objectivement réelle, c'est l'imagination de l'individu qui fonctionne en elle et pense à partir d'elle, alors que, dans une image de mémoire ou un souhait, l'imagination de l'individu ne fonctionne pas en elle et ne pense pas à partir d'elle, mais fonctionne hors d'elle et pense à elle.


 


Si tu entrais dans l'image de ton imagination, alors tu saurais ce que c'est que d'être transformateur créatif : alors tu réaliserais ton souhait ; et alors tu... être heureux. Toute image peut être incarnée. Mais à moins que vous, vous-même, n'entriez dans l'image et ne pensiez à partir d'elle, elle est incapable de naître. C'est donc le comble de la folie que de s'attendre à ce que le souhait soit réalisé par le simple passage du temps. Ce qui nécessite une occupation imaginative pour produire son effet, ne peut évidemment pas être affecté sans cette occupation. On ne peut pas être dans une image et ne pas subir les conséquences de ne pas être dans une autre.


 


L'imagination est une sensation spirituelle. Entrez dans l'image du souhait réalisé, puis donnez-lui une vivacité sensorielle et des tons de réalité en agissant mentalement comme vous agiriez s'il s'agissait d'un fait physique. Voici ce que j'entends par sensation spirituelle. Imaginez que vous tenez une rose dans votre main. Sentez-la. Détectez-vous l'odeur de la rose ? Eh bien, si la rose n'est pas là, pourquoi son parfum est-il dans l'air ? Par la sensation spirituelle - c'est-à-dire par la vue, le son, l'odeur, le goût et le toucher imaginaires, vous pouvez donner à l'image une vivacité sensorielle. Si vous faites cela, toutes les choses conspireront pour vous aider à récolter et, après réflexion, vous verrez combien les fils qui vous ont mené au but étaient subtils. Vous n'auriez jamais pu concevoir les moyens que votre activité imaginale a employés pour se réaliser.


 


Si vous souhaitez échapper à la fixation de votre sens actuel, transformer votre vie actuelle en un rêve de ce qui pourrait être, il vous suffit d'imaginer que vous êtes déjà ce que vous voulez être et de ressentir ce que vous vous attendez à ressentir dans de telles circonstances. Comme l'imagination d'un enfant qui refait le monde selon ses désirs.


Dans votre propre cœur, créez votre monde à partir de purs rêves de fantaisie. Entrez mentalement dans votre rêve ; faites mentalement ce que vous feriez, si c'était physiquement vrai. Vous découvrirez que les rêves ne sont pas réalisés par les riches, mais par les imaginatifs. Rien ne s'oppose à la réalisation de vos rêves, si ce n'est les faits - et les faits sont les créations de l'imagination. Si vous changez votre imagination, vous changerez les faits.


 


L'homme et son passé constituent une structure continue. Cette structure contient tous les faits qui ont été conservés et qui fonctionnent encore sous le seuil de son esprit de surface. Pour lui, ce n'est que de l'histoire. Pour lui, elle semble inaltérable - un passé mort et fermement fixé. Mais pour lui-même, il est vivant - il fait partie de l'époque vivante. Il ne peut pas laisser derrière lui les erreurs du passé, car rien n'est possible.


disparaît. Tout ce qui a été, existe encore. Le passé existe encore, et il donne - et donne encore - ses résultats. L'homme doit remonter dans la mémoire, chercher et détruire les causes du mal, aussi loin qu'elles remontent. Ce retour dans le passé et la reproduction en imagination d'une scène du passé telle qu'elle aurait dû être jouée la première fois, je l'appelle révision - et la révision aboutit à l'abrogation.


 


Changer sa vie, c'est changer le passé. Les causes de tout mal actuel sont les scènes non révisées du passé. Le passé et le présent forment toute la structure de l'homme ; ils emportent avec eux tout son contenu. Toute altération du contenu entraînera une altération du présent et du futur.


 


Vivez noblement - afin que l'esprit puisse conserver un passé digne d'être rappelé. Si vous n'y parvenez pas donc, rappelez-vous, le premier acte de correction ou de guérison est toujours - "réviser". Si le passé est recréé dans le présent, le passé révisé sera recréé dans le présent, ou alors l'affirmation... bien que vos péchés soient comme l'écarlate, ils seront blancs comme la neige (Isaïe 1:18)... est un mensonge. Et ce n'est pas un mensonge.


 


L'objectif du commentaire d'histoire à histoire qui suit est de relier aussi brièvement que possible les thèmes distincts mais jamais déconnectés des quatorze chapitres en lesquels j'ai divisé la première partie de ce livre. Il servira, je l'espère, de fil conducteur à une pensée cohérente qui reliera l'ensemble pour prouver ce qu'il avance ! L'imagination crée la réalité.


 


Il est facile de faire une telle affirmation. Le prouver par l'expérience des autres est beaucoup plus difficile.


 


plus fort. Vous inciter à utiliser la "Loi" de manière constructive dans votre propre vie - tel est l'objectif de ce livre.


 





Chapitre 2 : Habiter dans le pays


 


 


"Mon Dieu, j'ai entendu dire aujourd'hui que nul ne bâtit une noble demeure, si ce n'est celui qui veut l'habiter. Quelle maison plus majestueuse y a-t-il eu, ou peut-il y avoir, que celle de l'Homme, à la création duquel toutes choses sont en décomposition ?" - George Herbert


 


J'aimerais que ce soit vrai pour les nobles rêves de l'homme, mais malheureusement - construction perpétuelle, occupation différée - est la faute commune de l'homme. Pourquoi "construire une maison majestueuse", si ce n'est pour y "habiter" ? Pourquoi construire une maison de rêve et ne pas "l'habiter" ?


 


C'est le secret de ceux qui restent éveillés dans leur lit pendant qu'ils rêvent de choses vraies. Ils savent comment vivre dans leur rêve jusqu'à ce que, en fait, ils le fassent. L'homme, par le biais


 


d'un rêve éveillé contrôlé, peut prédéterminer son avenir. Cette activité imaginative, qui consiste à vivre dans le sentiment du souhait réalisé, conduit l'homme à travers un pont d'incidents vers la réalisation du rêve. Si nous vivons dans le rêve - en pensant à partir de lui, et non pas à partir de lui - alors la puissance créatrice de l'imagination répondra à notre fantaisie aventureuse, et le souhait réalisé fera irruption en nous et nous prendra au dépourvu.


 


L'homme est tout entier imagination ; par conséquent, l'homme doit être là où il est en imagination, car son imagination est lui-même. Il est très important de réaliser que l'imagination n'est pas liée aux sens ou enfermée dans les limites spatiales du corps. Bien que l'homme se déplace dans l'espace grâce aux mouvements de son corps physique, il n'a pas besoin d'être aussi limité. Il peut se déplacer par un


 


changement dans ce dont il est conscient. Aussi réelle que soit la scène sur laquelle la vue se pose, l'homme peut en contempler une qui n'a jamais été vue auparavant. Il peut toujours enlever la montagne si elle bouleverse sa conception de ce que la vie devrait être. Cette capacité de passer mentalement des choses telles qu'elles sont aux choses telles qu'elles devraient être, est l'une des découvertes les plus importantes que l'homme puisse faire. Elle révèle l'homme comme un centre d'imagination doté de pouvoirs d'intervention qui lui permettent de modifier le cours des événements observés, allant de succès en succès par une série de transformations mentales de la nature, des autres et de lui-même.


 


Pendant de nombreuses années, un médecin et sa femme ont "rêvé" de leur "maison majestueuse", mais ce n'est que lorsqu'ils l'ont imaginée qu'elle s'est manifestée. Voici leur histoire :


 


"Il y a une quinzaine d'années, Mme M. et moi-même avons acheté un terrain sur lequel nous avons construit un bâtiment de deux étages abritant notre bureau et notre habitation. Nous avons laissé un grand espace sur le terrain pour un immeuble d'habitation - si et quand nos finances le permettraient. Pendant toutes ces années, nous avons été occupés à rembourser notre hypothèque et, à la fin de cette période, nous n'avions pas d'argent pour le bâtiment supplémentaire que nous désirions tant. Il est vrai que nous disposions d'un compte d'épargne important, ce qui était une sécurité pour notre entreprise, mais en utiliser une partie pour un nouveau bâtiment aurait été mettre en péril cette sécurité.


 


"Mais maintenant, votre enseignement a éveillé un nouveau concept, nous disant audacieusement que nous pouvions avoir ce que nous désirions le plus par l'utilisation contrôlée de notre imagination et que la réalisation d'un désir était rendue plus...


 


convaincant "sans argent". Nous avons décidé de mettre à l'épreuve le fait d'oublier l'argent et de concentrer notre attention sur la chose que nous désirons le plus au monde : le nouvel immeuble d'habitation.


 


"Avec ce principe à l'esprit, nous avons construit mentalement le nouveau bâtiment tel que nous le voulions, en dessinant des plans physiques pour mieux formuler notre image mentale de la structure achevée. N'oubliant jamais de penser à la fin (dans notre cas, l'immeuble achevé et occupé), nous avons fait de nombreux voyages imaginaires dans notre immeuble, louant les unités à des locataires imaginaires, examinant en détail chaque pièce et appréciant le sentiment de fierté lorsque des amis nous félicitaient pour cette planification unique. Nous avons fait entrer dans notre scène imaginaire un ami en particulier (I


 


Nous l'appellerons Mme X), une dame que nous n'avions pas vue depuis un certain temps car elle nous avait "abandonnés" socialement, nous trouvant un peu bizarres dans notre nouvelle façon de penser. Dans notre scène imaginaire, nous lui avons fait visiter le bâtiment et lui avons demandé si elle l'aimait. En entendant distinctement sa voix, nous lui avons fait répondre : "Docteur, je le trouve magnifique".


 


"Un jour, alors que nous parlions ensemble de notre immeuble, ma femme a mentionné un entrepreneur qui avait construit plusieurs maisons à appartements dans notre quartier. Nous ne le connaissions que par le nom qui figurait sur les panneaux adjacents aux immeubles en construction. Mais réalisant que si nous vivions à la fin, nous ne chercherions pas un entrepreneur, nous avons rapidement oublié cet angle. En poursuivant ces périodes d'imagination quotidienne pendant plusieurs semaines, nous avons tous deux ressenti
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